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      L'opéra Adriana Mater a été composé, sur ce livret, par Kaija Saariaho, pour une création à la Bastille le 30 mars 2006, dans une mise en scène de Peter Sellars et sous la direction musicale d’Esa-Pekka Salonen ; avec Patricia Bardon (Adriana), Solveig Kringelborn (Refka), Stephen Milling (Tsargo) et Gordon Geitz (Yonas) ; dans un décor de George Tsypin, des costumes de Martin Pakledinaz, et sous les lumières de James F. Ingalls ; l’orchestre et les chœurs étant ceux de l’Opéra national de Paris.

   
      DISTRIBUTION

      ADRIANA (mezzo-soprano)

      REFKA, sœur d’Adriana (soprano)

      YONAS, fils d’Adriana (ténor)

      TSARGO, père de Yonas (baryton basse)

      
         Aujourd’hui, dans un pays visité par la guerre.
      

      Premier tableau – Nous sommes à la veille d’un conflit. Une jeune femme, Adriana, se prélasse devant sa maison en chantant un vieux refrain nostalgique. Lorsqu’elle veut rentrer chez elle, elle voit sa route barrée par Tsargo, un jeune homme ivre. Tout en titubant, il cherche à lier conversation, lui rappelant qu’ils avaient dansé ensemble l’année précédente. Elle finit par le rabrouer sévèrement. Il s’en va, humilié, et s’étale sur le sol, non loin de là, pour vider sa bouteille. La sœur d’Adriana, Refka, qui a suivi la scène sans être vue, reproche à sa sœur de s’être comportée ainsi. Lorsque tombe la nuit, un rêve apparaît sur scène, sans que l’on sache qui est en train de rêver. Adriana ? Tsargo ? Refka ? Tous les trois, peut-être... Dans ce rêve, Tsargo se prépare à emmener Adriana au bal, mais lorsqu’elle le prend par le bras, le jeune homme se métamorphose en une bouteille, qu’Adriana laisse tomber sur le sol, et qui se brise avec fracas. La jeune femme se réveille en éclatant de rire, dans le rêve et dans la réalité. Tsargo est réveillé par ce rire, qui se mêle au bruit de casse. Il se sent humilié, et s’éloigne comme un damné, proférant des menaces.
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